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JEAN-PHILIPPE DUPUIS 

Images de mon père 

j'écoute mon père comme on note des rêves 

dans un carnet le matin à moitié oubliés 

me parler de sa chambre d'étudiant 

au coin des rues Brébeuf et Saint-Grégoire 

je l'imagine dormir sous une courtepointe 

les souliers délacés au pied du lit 

avec des images de ruisseaux 

de poissons froids au printemps 

attrapés dans des poches de jute 



Retour 

dans l'autobus jaune 

les vibrations du moteur 

chatouillent nos oreilles contre les vitres 

remuent l'odeur des sandwiches humides 

des céleris enveloppés 

nos mains libres et sales à l'ombre des dossiers 

soulèvent le couvercle de nos boîtes à lunch 

aux arrêts tombent et roulent 

nos pommes sous les banquettes 

l'amour reçu de nos parents 


